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Objet de moult critiques 
d e p u i s  p l u s i e u r s 
a n n é e s ,  l a  j u s t i c e 

gabonaise serait en pleine 
réforme aujourd'hui. C'est du 
moins ce qu'a affirmé haut et 
fort, le 18 août dernier, la garde 
des Sceaux, Erlyne Antonella 
Ndembet-Damas. C'était lors de 
son passage à l'émission "Face 
à vous", qui reçoit tour à tour 
les membres du gouvernement 
et qui est diffusée sur plusieurs 
médias audiovisuels de la place. 
Cette réforme concerne aussi 
bien les infrastructures carcérales 
comme les maisons d'arrêt que 
les textes de loi relatifs aux 

peines et à leur exécution. C'est 
ainsi que la ministre de la Justice 
a souligné que, par exemple, 
pour faire face au problème 
de la surpopulation carcérale, 
le gouvernement effectue des 
travaux d'extension des prisons, 
en attendant la construction 
de nouvelles structures qui, 
elles, devraient respecter les 
normes internationales. Cette 
amélioration des conditions de 
vie dans les prisons vise aussi, 
aux dires de Mme Ndembet-
Damas, le respect des droits 
de l'Homme dans notre pays. 
L'autre aspect qui vise en partie 
le même objectif concerne 
les délais de détention. Ici la 
réforme consistera à la mise en 
pratique des peines alternatives 

par rapport à l'emprisonnement 
systématique très en vogue dans 
notre système judiciaire.
" Nous  avons  ré c e m me nt 
présenté au gouvernement, 
a révélé Erlyne Antonella 
Ndembet-Damas, des textes 
sur des peines alternatives à 
l'emprisonnement. C'est-à-dire 
que le Code pénal prévoyait, 
dans son chapelet de peines, que 
l'inculpé ou le prévenu pouvait 
faire un travail d'intérêt général 
pour payer sa dette à la société. 
C'est déjà une manière de 
respecter les droits de l'Homme 
et une manière de lutter contre 
la surpopulation carcérale".
L'autre réforme concerne le juge 
d'application des textes. "Ce sera 
une juridiction ou un juge qui 

sera chargé de veiller au respect 
des conditions de détention, que 
les délais de détention soient 
respectés, qu'il n'y ait plus de 

détenus qui passent des années 
sans être jugés (...)", a dit la garde 
des Sceaux. Vaste programme 
donc.

La garde des Sceaux magnifie 
la réforme de la justice

ONDOUBA'NTSIBAH
Libreville/Gabon

La Garde des Sceaux, Erlyne Antonella Ndembet-Damas, sur 
le plateau de l’émission «Face à vous».
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LA candidate à la présidence 
de l’Union nationale (UN) 
– parti de l’opposition – 

Paulette Missambo a séjourné 
dans la province du Woleu-Ntem 
du 13 au 15 août dernier. But de 
cette visite : conquérir les délé-
gués devant élire le successeur du 
président Zacharie Myboto, au 
cours du congrès devant se tenir 
à Libreville dans les semaines à 
venir. Un périple que la candidate 
et les membres de son équipe ont 
débuté par Medouneu, avant de 
rallier Mitzic, Bitam et Oyem. 
Dans ces localités, Paulette Mis-
sambo a invité les délégués du 
Septentrion à faire confiance à 
son "projet politique qui consiste 
à donner le pouvoir à la base". 
Elle a exhorté les délégués à faire 
un choix utile pour un avenir 
radieux de l’UN. Avant de pro-
mettre, si elle est élue, d’opérer 
un changement de paradigme au 
sein du parti. Cela consisterait, à 
l'entendre, à associer les militants 
des structures de base à la prise 
de décisions inhérentes au fonc-
tionnement interne de l’Union 
nationale. Pour y parvenir, l’an-

cienne vice-présidente de l’UN 
a encouragé les uns et les autres 
à la prise de conscience indivi-
duelle et collective. Il s’agit d’un 
challenge à relever pour les mi-
litants, afin de redorer le blason 
d’un parti secoué depuis quelque 
temps par des divisions internes. 
C’est dans ce sens que Paulette 
Missambo a appelé à l’ordre et 
à la retenue. "Nous sommes ici 
pour une campagne interne à 
notre parti. Cette campagne se 
fait entre les candidats et les mi-
litants d’un même parti et non 
pas, entre nous et l’extérieur (…). 

Je vois des dérapages dans les 
réseaux sociaux, des paroles pas 
très fraternelles entre les uns et 
les autres", a-t-elle déploré.
Pour autant, ses colistiers n’ont 
pas manqué de vanter la qualité 
de la " team" de leur championne. 
Composée de personnes "en-
gagées et rompues à la tâche, 
l’équipe de Paulette Missambo est 
celle que vous devez plébisciter 
au cours de l’élection à venir. 
C’est cette liste qui a le meilleur 
projet", a lancé l’ancien séna-
teur Jean-Christophe Owono 
Nguema.

UN : Paulette Missambo courtise 
les délégués du Woleu-Ntem

E. EBANG-MVE
Oyem/Gabon

Paulette Missambo à son arrivée à Oyem.
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C'EST par un transport particulier de jubilation et d'allégresse que 
nous prenons le parti de heurter les jeteurs de sorts qui se complaisent 
dans l'aporie et la distraction ainsi que dans une cécité volontairement 
entretenue. Notre exaltation est mue par la récente adresse à la Nation 
faite par le président de la République, Ali Bongo Ondimba, dont la 
parole pour la circonstance avait une tonalité enthousiaste déclinée 
avec un optimisme qui aura été le fil d'ariane du message de ce jour 
de commémoration. Au-delà de la tradition et de la circonstance 
convenue, Ali Bongo Ondimba a tenu à exalter une fois encore ce qui 
est l'un des principes fondateurs de sa conception politique : l'unité.
Pour lui, elle est axiale, incompressible et transversale. C'est elle aussi la 
source qui irradie toutes les réussites et succès qui font du Gabon une 
référence citée tout en lui conférant ce parcours de performances ainsi 
que ce rang élevé et respecté. Les trophées sont divers et variés. De 
même que les conquêtes sont multiples et prestigieuses : la protection 
de l'environnement aux fins de préserver l'humanité, la promotion du 
genre par la parité et l'égalité, la riposte efficace face à la pandémie, 
la reconnaissance unanime de la Communauté internationale qui 
toujours davantage honore l'excellence de la diplomatie gabonaise. Et 
à cela il faut ajouter la confiance des grandes institutions financières.
Aussi, fort de ce crédit inoxydable à l'international et en toute sérénité, 
Ali Bongo Ondimba a pu confirmer toutes les attentes et les espoirs 
portés par le Plan d'accélération de la transformation. Nombre d'in-
frastructures sont en cours de réalisation et d'autres en réhabilitation. 
Notons qu'une fois de plus, le chef de l'État a dit sa détermination 
dans la nécessaire adéquation entre la formation et l'emploi afin de 
garantir un avenir radieux et confortable à la jeunesse.
À l'entame de son discours, le président de la République a salué 
certains de nos jeunes compatriotes qui font la fierté du Gabon et 
participent à son rayonnement de même qu'à son prestige. Le rappel 
et le témoignage faits à la mémoire des pères fondateurs qui nous ont 
légué ce pays jouissant d'unité, de cohésion et de concorde est un 
symbole qui appelle à la responsabilité de chacun et à l'implication 
de tous, pour un Gabon plus fier, conquérant et éblouissant. Bassé !

Entre nous soit dit

Teddy OSSEY*

Ali Bongo Ondimba pour un Gabon 
fier et conquérant


